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l BRASILIA : «  OSER L’ÉVANGILE  »

En union avec les équipes du monde entier, nous avons réfléchi en 
couple et en équipe : comment allons-nous « Oser l’Evangile »* ?

Dans notre Eglise avec Mgr Kockerols, grâce aux sacrements avec Tommy
Scholtes, notre CS national, en Hainaut avec le Synode diocésain, à Roche -
fort avec Dominique Collin, o.p. et à Gand avec Philippe Cochinaux, o.p.

Michel & Brigitte Simons, qui suivront une formation post-rassemble-
ment à Brasilia, nous partagent pourquoi ils « osent » s’engager dans les
END. A Brasilia, en juillet, vingt-deux Belges vont « oser l’Evangile » en
faisant ce lointain pèlerinage. Ils nous représenteront tous parmi les 7800
équipiers du monde entier. Pour avoir une meilleure idée du Mouvement,
nous vous proposons un rapide tour du monde des équipes.

Pour l’année 2012-2013, nous souhaitons améliorer la communication
entre les équipiers. Après des essais concluant dans le secteur du Brabant,
nous vous proposons un « nouveau » foyer de liaison. La nouvelle formule
allégée devrait plaire aux équipiers et être plus facile à gérer pour ceux qui
en acceptent la responsabilité.

Quelle joie pour nous de vivre en mars le week-end Equipes Nouvelles
avec vingt-cinq couples, entourés de leurs cinquante enfants ! Un couple
enthousiaste témoigne.

Durant cet été, prions ensemble pour l’avenir de notre mouvement qui
répond si bien aux souhaits des jeunes couples chrétiens, qui veulent réus-
sir leur mariage en mettant le Seigneur au milieu de leur foyer.

Nous souhaitons profiter du temps des vacances pour remplir nos verres
à ras bord de la présence de Dieu. Libérés de certaines contraintes habi-
tuelles, puissions-nous goûter à l’Amour infini qu’Il a pour chacun de
nous. Qu’il en soit ainsi avec la grâce de Dieu !

* ème proposé pour préparer le Rassemblement de Brasilia 2012.

rWilliam & Dominique Quaeyhaegens
Responsables Nationaux
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LES SACREMENTS DE
L’INITIATION CHRÉTIENNE
ET LE MARIAGE

Les évêques de Belgique ont décidé 
de consacrer trois années aux sa-

crements en particulier aux sacrements
de l’initiation chrétienne, qui font entrer
dans la communauté chrétienne : le
baptême, la confirmation et l’eucharis-
tie. Que sont les sacrements ?

On ne peut pas dire qu’entrer dans
la vie chrétienne dépende d’un rite.
Pourtant le rite va le montrer, comme
l’échange d’anneaux va montrer le ma-
riage. L’essentiel, et cela vaut pour tout
sacrement, est de dire « tu es aimé de
Dieu ». Le sacrement est un signe, il dit
le sacré, et rend sacré ! Baptisé, confir -
mé, invité à la table de l’eucharistie, le
chrétien vit pleinement ce que nous
chantons « tout homme est une histoire
sacrée. L’homme est à l’image de
Dieu ». Mais le sacré ne se limite pas aux
sacrements. Le sacré pour le chrétien,
c’est Dieu qui se fait homme, qui dit
une Bonne Nouvelle, dont l’homme est
un témoin prophétique.

Le Baptême : dire avec l’intention de
l’Eglise : « tu es des nôtres », tu es aimé
de Dieu, par la grâce de Dieu, Père, Fils
et Esprit. Des gestes le montrent : im-
position des mains, l’eau, l’onction du

saint chrême, la lumière de Pâques.
L’Eucharistie : c’est faire ce que Jésus

a demandé de faire « en mémoire de
moi ». L’enfant est pour la 1ère fois un
invité à part entière à la table du Sei-
gneur, quelles que soient les diffé-
rences d’âge. C’est une étape pédago-
gique : l’aider à grandir, à « avoir faim
de Dieu », l’accompagner dans son dé-
sir d’approfondir la foi chrétienne. Ac-
tuellement, c’est difficile. Comment se
fait la préparation ? La famille est-elle
vraiment soucieuse de la vivre avec l’en-
fant ? Si les parents ne sont pas vrai-
ment des partenaires dans l’éveil à la
foi et dans son accompagnement, l’Es-
prit aura du mal à agir.

La Confirmation : pour confirmer sa
foi, il faut qu’il y ait la foi… C’est recevoir
pleinement le don de l’Esprit, la grâce
a besoin de nous, de notre adhésion et
celle de la communauté. La grâce du
sacrement est de faire du confirmé le
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témoin de son Esprit, témoin de l’Evan-
gile ! Rien de moins. Qu’est que je fais
des grâces qui m’ont été données pour
avancer et cheminer ?

Ces sacrements ont toujours été des
signes essentiels mais cela n’évite pas
les questionnements. On est habité par
l’Esprit, on n’est pas « formaté » par les
règles de l’Eglise mais par un souffle de
liberté. La famille, la culture ambiante
et locale font parfois que le décalage
est énorme entre les personnes et ce
que l’Eglise propose. Comment vivre
les dons de Dieu qui m’habitent ? Et
pourtant l’Eglise continue inlassable-
ment de proposer et c’est sa mission !

Comment relier ces sacrements de
base à notre sacrement de mariage ?

Il y a un grand décalage entre ce que
l’Eglise propose et la demande des
couples. Il faut cependant des règles
pour ne pas conduire à l’arbitraire. Et il
est impossible que toutes les règles
soient facilement admises par tous.

Le sacrement de mariage
n’est pas indispensable à la
vie chrétienne. Le vivre
comme lien sacré, exprime
l’union entre le Christ et
l’Eglise, comme un amour
aussi fort entre personnes
baptisées, une alliance indé-
fectible. Cela passe parfois
difficilement auprès des
jeunes. Il y a des situations
où il faudra trouver des
signes qui parlent, sans être
le mariage sacramentel.

Puisque le sacrement de mariage est
tellement fort, il faut parfois accepter
que tous ne le demanderont pas. Par-
fois, ce sera simplement un temps de
célébration et de prière.

Nous cherchons des gestes pour sa-
craliser l’amour humain, pour mettre
en valeur les points positifs. Accepter
la responsabilité d’époux et de parents
est une grande joie. L’Eglise propose
des « voies et moyens ». Voies de sa-
gesse profonde, même si la sagesse pa-
rait inatteignable. Le patriarche Athe-
nagoras, dialoguant avec Olivier Clé-
ment disait un jour : « Nous n’avons pas
à entrer dans la chambre à coucher des
couples ! » Il faut regarder en face les
besoins des personnes, l’idéal de la sa-
gesse, et chercher, en conscience, « les
voies et moyens » pour y parvenir. C’est
le sens du sacrement de mariage, à long
terme… et c’est un long pèlerinage…

r Tommy Scholtes
CS National

Dossier
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LA PLACE DES E.N.D. DANS
L’ÉGLISE AUJOURD’HUI

En week-end de travail à La Foresta, 
à Leuven, l’équipe nationale a invité

le nouvel évêque auxiliaire de Bruxelles,
Mgr Kockerols. Etant lui-même CS d’une
équipe depuis quinze ans, il connaît bien
les Equipes et est très concerné par la
pastorale des couples et de la famille.
Nous vous livrons ici des points évoqués
lors de cette rencontre.

La préparation au mariage est fonda-
mentale. De nombreux mouvements
proposent des week-ends ou une jour-
née de préparation (voir le site www.vi-
vreencoupleetenfamille.be). Mgr Kocke-
rols insiste sur l’accompagnement des
jeunes couples car la vie est souvent dif-
ficile. Les END sont une formule simple
et modeste mais vitale sur la longue du-
rée. Elles ont fait leurs preuves.

La question des CS laïcs a été évo-
quée. C’est une réalité à travailler. Elle
concerne des laïcs qui ont reçu une for-
mation spécifique. Elle est complémen-
taire des CS prêtres, religieux, reli-
gieuses et diacres.

Beaucoup de responsables de pa-
roisse bruxellois voudraient proposer
un accompagnement aux couples qui
se sont engagés dans le mariage, mais
ils ne savent pas à qui s’adresser. La dif-
fusion est très importante pour nous
faire connaître : spots, pub, Youtube,
RTCB, les divers médias…

Soyons conscients que neuf couples
de fiancés sur dix ont un bagage reli-
gieux très faible, mais ils sont de bonne

volonté. Il faut les tirer vers le haut et
continuer à avoir un contenu spirituel
solide, tout en adoptant un langage
compréhensible. Accueillons les per-
sonnes en recherche qui désirent appro-
fondir leur foi. Le mariage reste la base
des END. Bien sûr, il y a des jeunes qui se
disent chrétiens et vivent en couple non
marié. Si l’équipe est d’accord d’accueillir,
le témoignage peut être contagieux tout
en respectant ce que chacun vit. Les END
sont un chemin.

Les END proposent aussi l’expé-
rience des équipes Tandem : un par-
cours de vingt-deux réunions sur des
thèmes de base avec l’accompagne-
ment d’un CS et d’un couple END. Ce
parcours est accessible à tous ceux qui
cherchent un sens à leur vie.

L’évêque souhaite pouvoir organiser
une ou deux fois par an des rencontres
de coordination entre tous les mouve-
ments concernés par la pastorale pour
couples et familles.

Comment ? En travaillant ensemble,
tout en tenant compte des différentes
sensibilités. Dans la préparation au ma-
riage, il faut tenir l’équilibre entre les
aspects psychologiques et spirituels.
Que prêtres et laïcs collaborent plus

Dossier
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encore. Et de citer une expérience de
Pentecôte où participèrent ensemble
des jeunes francophones et flamands.

Notre évêque souhaite aussi que les
équipiers s’impliquent davantage dans
la pastorale.

Notre mission en tant que Mouve-
ment, n’est pas de prendre la responsa-
bilité de la préparation au mariage. Il est
par contre très important que des
couples équipiers y soient actifs en y té-
moignant de leur cheminement dans
les END.

Nous pourrions aussi donner envie
aux couples mariés de notre quartier
ou de notre ville de nous rejoindre, en
les invitant à nos activités END, telle
une messe de région ou de secteur in-
tégrée dans une messe paroissiale. Ou
organiser une Saint-Valentin particu-
lière avec des couples en recherche de
sens ? Ou une veillée de prière avec re-
nouvellement de l’engagement du ma-
riage.

Jean & Marie Buysens ont exposé
leur désir de créer des équipes en
Flandres. Les dépliants exis-
tent, les traductions sont en
cours, les contacts avec les
évêques et les responsables
de la pastorale familiale sont
positifs et les démarches déjà
entreprises à Gand.

Mgr Kockerols a le souci de
rejoindre les gens qui se di-
sent chrétiens mais sont ra-
rement dans les églises. On
les retrouve fréquemment
dans les lieux de pèlerinage,

Banneux, Scherpen heuvel, etc. et dans
les grands rassemblements chrétiens.

Il nous demande de répondre pré-
sents chaque fois qu’existent des oc-
casions de rencontrer les jeunes
couples : ceux qui demandent le bap-
tême pour leurs enfants, qui envoient
les enfants à la catéchèse, etc. Autres
exemples : participation à «  Ensemble
pour l’Europe  », aux Grandes confé-
rences à Bruxelles ou à Namur, à «  Riv-
Espérance  » en novembre 2012 à Na-
mur, au synode du diocèse de Tournai.

Mgr Kockerols nous communique son
enthousiasme pour Metropolis : annon-
cer l’Evangile avec les moyens les plus
pertinents durant le Carême 2012 à
Bruxelles a suscité beaucoup de réac-
tions positives et de beaux témoignages.

Nous avons rencontré un homme
très humble, très proche, soucieux du
plus petit d’entre les siens, à l’image du
Christ et de son Evangile.

r L’équipe responsable nationale

Dossier
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« OSER L’EVANGILE ET
S’ENGAGER POUR LES END ! »

Voici vingt-quatre ans déjà que nous 
nous sommes lancés dans l’aven-

ture des équipes Notre-Dame, avec six
autres couples, que nous ne connais-
sions pas et que nous n’aurions sans
doute jamais rencontrés, un foyer pilote
et un Conseiller spirituel.

Aujourd’hui, grâce à notre vie d’é -
quipe, la foi et notre couple sont les pi-
liers sur lesquels nous nous appuyons
et dont nous essayons de faire profiter
notre entourage.

Au fur et à mesure des réunions, à
travers notre vie d’équipe jalonnée de
grandes joies mais aussi de difficultés,
de départs douloureux, d’accueil de
nouveaux couples enrichissants, nous
avons appris à mieux nous écouter,
nous respecter, à partager, à prier
ensem ble, à nous aimer et nous nous
retrouvons avec énormément de bon-
heur. Nous apprécions d’ailleurs énor-

mément de faire la fête ensemble ! Les
enfants participent régulièrement à nos
week-ends d’amitié et cela permet des
rencontres et des partages à travers les-
quels nous pouvons transmettre à nos
jeunes nos valeurs, nos projets, notre
foi.

Petit à petit aussi, par cette chance
et cette grande joie d’être en équipe,
nous avons eu à cœur de la proposer à
d’autres couples : nous sommes deve-
nus foyer informateur dans le Brabant
wallon.

Cet engagement, nous voulons le
poursuivre et l’enrichir et aimerions dif-
fuser encore plus largement notre
mou vement, dans un premier temps
dans notre région ; nous prenons des
contacts avec les Conseillers Spirituels
des END dans notre secteur, des prêtres
de paroisse, avec le clergé en général.

Nous avons d’ailleurs eu la joie de
rencontrer Mgr Hudsyn et de parler avec
lui des collaborations possibles entre
les Equipes Notre-Dame et la Pastorale

de la famille du Brabant wal-
lon. Il apprécie beaucoup
notre mouvement et est dis-
posé à nous aider à le faire
connaître. De notre côté
nous réfléchissons comment
aider les cou ples et les fa-
milles en Brabant wallon.

Nous pensons que
chaque équipier, couple,
Conseiller spirituel a un rôle
important à jouer. Vous tous,
équipiers, qui êtes si heureux
d’avoir votre équipe de base,

Dossier
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nous sommes persuadés que vous
pouvez nous aider, ne fut-ce qu’une
soirée ou une journée par an où vous
pourriez être présents pour témoigner
auprès des couples !

Avec notre équipe de secteur, nous
essayons de dynamiser les équipes : il
nous semble très important de faire en
sorte que le sentiment d’appartenance
au mouvement soit une réalité pour
chacun et les liens tissés petit à petit
entre les Foyers de liaison et les équipes
de base nous montrent que cela pro-
cure de la joie et de la satisfaction, de
pouvoir compter les uns sur les autres
en secteur, et pas uniquement dans
l’équipe de base.

Nous allons partir à Brasilia et nous
nous réjouissons de découvrir l’inter-
nationalité du mouvement et de ren-

contrer des couples de tous les hori-
zons ! A la session qui suit nous allons
certainement entendre beaucoup
d’idées sur la façon de mieux vivre en
équipe, développer le mouvement…
nous vous en reparlerons !

rMichel & Brigitte Simons
Equipe Ottignies 3

Responsables du secteur BW

PETITE MÉDITATION

Pour les chrétiens, être baptisé,
Ce n’est pas être arrivé,
C’est prendre le départ !
Ce n’est pas se mettre à l’abri,
Mais oser partir.
Etre baptisé, ce n’est pas s’installer
dans la foi,
C’est se mettre en marche.
Ce n’est pas prendre une assurance,
C’est prendre des risques.
Le baptême est un voyage.
Etre baptisé n’est ni un grade, ni une
carrière, ni une promotion…

Le chrétien habite en chemin, c’est
un vagabond.
Sa seule demeure, c’est la route.
Le chrétien vit dans la poussière des
pistes,
Les pieds dans la boue et la tête dans
les étoiles.
Le chemin est le livre dans lequel le
chrétien apprend à lire Dieu.

r Jean Debruynne
En route.  J’ai rêvé d’un Galiléen,

DDB
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LE SYNODE EN HAINAUT

Dans L’Eglise de Tournai
Un événement de communion
Une aventure passionnante

Afin de chercher ensemble ce que 
l’Esprit de Dieu nous propose

pour annoncer l’Évangile, j’invite tous
les membres de l’Église catholique en
Hainaut à célébrer un synode diocésain,
durant les années 2011-2013. Tout le
monde est le bienvenu. Chacun a droit
à la parole. Tous, nous nous mettrons
à l’écoute les uns des autres. Ensemble,
dans la prière, nous ouvrirons notre
cœur à la Parole de Dieu. Ensemble,
nous discernerons ce que l’Esprit dit à
l’Église de Dieu qui est à Tournai. En-
semble, avec les pauvres, nous conti-
nuerons à lutter contre la pauvreté. En-
semble, nous suggérerons les orienta-
tions à prendre pour devenir témoins
du Christ ressuscité (Source : Paraboles)

Voici ce que Mgr Guy Harpigny nous
propose. Or, jadis, le synode diocésain
ne concernait que les prêtres autour
de l’évêque. Pas étonnant que cette dé-
marche étonne, questionne de façon
positive et aussi négative. Je pense que
nous avons grâce à notre vie d’équipe
été sensibilisés à la vie de nos prêtres
et à la vie de nos communautés. La moi-
tié de notre équipe a rejoint une équipe
synodale (six à douze personnes) pour
réfléchir aux questions posées par
l’évêque. C’est la phase de consultation
de février à septembre.

Que proposons-nous d’améliorer

dans notre manière de vivre l’Evangile
en Eglise pour répondre à l’attente de
Dieu et des hommes de ce temps ?
Il y a de nouveaux défis pour nous tous.
En nous rendant disponibles à l’Esprit,
nous ferons des propositions concrètes
autour de cette grande question mais
en envisageant plusieurs thèmes :

L’Eglise sacrementg

Les unités pastorales et les secteursg

pastoraux
L’appel aux ministères et à la vieg

consacrée
La famille comme lieu d’initiationg

chrétienne.
Toutes les réponses venant des pe-

tites équipes synodales seront reprises
pour une synthèse qui donnera une
nouvelle impulsion à la pastorale du
diocèse. Vivons donc cette belle expé-
rience dans la confiance.

r Françoise Coutelier
Mons 6

Dossier
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L’ÉTHIQUE
AU SERVICE DE L’AMOUR

Conférence donnée à Gand le 10 fé-
vrier 2012 à l’invitation des équi-
piers du secteur Flandres

Morale et éthique recouvrent des 
questions très complexes : tout

ce qui est de l’ordre de la loi, de la règle,
est dans le champ de la morale ; tout
ce qui est de l’ordre du désir, de l’amour,
est dans le champ de l’éthique.

Ce sont deux mouvements d’un pro-
cessus de maturation. Par l’éducation,
nous avons intégré un ensemble d’in-
terdits. Quand notre conscience s’é -
veille à elle-même, nous pouvons agir
par amour. Toute activité peut se faire
par plaisir, se vivre de manière diffé-
rente.

« Aimer, c’est prendre le temps de le
perdre mais ensemble » (Timothy Rad-
cliffe). L’amour se multiplie en se don-
nant. Aimer est différent d’aimer
bien ou d’aimer beaucoup car l’ad-
verbe, même positif, en diminue l’in-
tensité. En grec, il y a quatre verbes :
Eros : l’amour physique entre deuxg

êtres — celui-ci fait partie du plan di-
vin.
Storgè : amour familial, filial, frater-g

nel. (Rm, 12-10).
Philia : amour du cœur, du senti-g

ment, de l’ordre du mystère, l’ami-
tié.
Agapè : amour plus cérébral, deg

l’ordre du respect et de la volonté.
Expression utilisée pour les premiers

repas eucharistiques. S’aimer soi-
même pour partir à la rencontre de
l’autre.

L’Evangile, c’est l’agapè : « aimez-vous
les uns les autres » et « il n’y a pas de
plus grand amour que de donner sa vie
pour ceux qu’on aime ». L’amour hu-
main est le plus accompli de tous ces
aspects. Donner sa vie pour ceux qu’on
aime, c’est d’abord respecter l’autre,
c’est déposer son cœur dans le cœur
de l’autre. Cela, c’est à la portée de tout
être humain. Nous pouvons le réaliser
ici et maintenant.

La parabole du Bon Samaritain : est-
ce une utopie ? Non, si on prend le sens
de l’agapè. Jésus inverse la dynamique :
l’autre n’est pas seulement mon pro-
chain mais je me fais le prochain de
l’autre. Aime ton prochain comme toi-
même.

Je comprends là que le Christ n’est

Équipes Notre-Dame

SECTEUR FLANDRES

L’éthique
au service de l’amour
Essayons de faire par amour ce que nous
avons tendance à faire plutôt par devoir.

PHILIPPE
COCHINAUX

Vendredi 10 février à 20 heures
Salle paroissiale Sint-Pieters-Buiten
Sint-Pietersaalststraat, 74 - 9000 GAND

P.A.F. - Adultes : 6,00 € - Jeunes : 3,00 €.

C O N F É R E N C E
R E N C O N T R E
suivie du verre de l’amitié

Philippe COCHINAUX, dominicain, licencié en droit et en théologie, vicaire
général des dominicains de Belgique-Sud et aumônier d'étudiants à Liège,
rédacteur en chef de la RCTB et animateur de l’émission Il était une foi à la RTBF.
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pas venu abolir mais accomplir les lois
qui régissent les rapports humains. Si
l’amour régissait les rapports humains,
il n’y aurait plus besoin de lois !

Quelle est la finalité de l’éthique ?
C’est le bonheur. Le premier sens du sa-
lut est que Jésus est venu nous sauver
pour que nous ayons l’abondance de
la vie. C’est le sens premier de l’Incar-
nation.

Le bonheur est de vivre ce chemin
proposé par Jésus aujourd’hui et main-
tenant.

La parabole du livre de Marc Lévy Et
si c’était vrai ? nous aide à comprendre.
Nous recevons de la banque chaque
matin 86 400 € à dépenser dans la jour-
née, sinon ils sont perdus pour tou-
jours… Et chaque matin, cela recom-
mence. Cette banque existe et c’est
celle de Dieu, celle du temps. 86 400
secondes me sont données chaque
jour pour moi et pour passer du temps
avec les autres. Quand c’est passé, je
ne peux plus revenir en arrière.

Jean-Paul II disait : « Il est indispen-
sable de réintégrer la mortalité dans
notre vie. » La société nous fait croire
que nous sommes des êtres immortels.
Or Jésus nous offre l’éternité. Cette li-
mite ultime de la mort est une invitation
à la vie. Nous sommes invités à nous
accomplir pleinement malgré les souf-
frances que nous traversons inévita-
blement. Nous sommes invités à reve-
nir à une éthique de l’être alors que nous
avons trop vécu une morale de l’action.

Qui ai-je envie d’être pour ne pas
passer à côté de ma vie ? Quelles ac-

tions mettre en place pour devenir qui
je veux être ? L’éthique est là pour nous
aider à réaliser la vie que nous souhai-
tons mener. Nous pouvons subir le des-
tin que nous n’avons pas choisi. Mais
nous pouvons choisir d’accomplir plei-
nement notre destinée en posant des
choix.

La morale catholique est un système
explicite. Je peux me situer et même
prendre distance et réfléchir par rap-
port à ce système. Quand c’est implicite,
c’est plus difficile, car je ne sais pas où
et comment il se situe. Ce sont des
questions cruciales aujourd’hui.

Dans notre société où les règles ex-
plicites sont mises en cause et les règles
implicites assez floues, nous risquons
de ne plus pouvoir nous situer. Pour
mettre en place une éthique de l’être,
nous avons comme outil la liberté. La
liberté humaine n’est pas faire ce que l’on
veut mais vouloir ce que l’on fait. C’est
un acte de volonté. Nous sommes des
êtres inachevés qui avons pour mission
de créer la ressemblance avec Dieu. Lui
achève son œuvre et se repose, il se re-
tire pour nous laisser notre liberté. Il
veut que nous participions à son œuvre
de création, avec nos limites.

La seule expérience de liberté illimi-
tée est la foi, car Dieu n’est pas une évi-
dence pour moi.

Dieu veut que nous soyons telle-
ment libres par rapport à Lui qu’il nous
laisse cette liberté fondamentale de
croire ou de ne pas croire.

La vérité nous rendra libres, dit Jésus
et pour ce faire, j’ai besoin d’utiliser ma
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conscience.
Primauté, dignité, inviolabilité de la

conscience humaine, c’est une loi de
l’Eglise catholique de tout temps. Déjà
Thomas d’Aquin disait qu’il était plus
grave de désobéir à sa conscience plu-
tôt qu’à une loi de l’Eglise. L’amour est
le guide premier de notre conscience.

Face à des adolescents, il faut donner
les injonctions, les interdits, les limites.

Face à des adultes, il faut un autre
langage car l’adulte doit pouvoir déci-
der, choisir selon sa conscience, pour
faire émerger une conscience mature.
Accompagne les gens dans leur histoire
à partir de qui ils sont, ne veut pas dire
que l’on acquiesce aux choix qu’ils po-
sent. L’important est qu’ils fassent ces
choix en âme et conscience.

Comment faire pour accompagner
dans les choix éthiques, moraux, so-
ciaux ?

Nous sommes invités à articuler trois
dimensions fondamentales :
Dimension universelle : l’idéal uto-g

pique de l’humanité. Dans toutes les
cultures, il y a des règles de base.
Dans l’éthique chrétienne, c’est
l’amour qui est le fondement. Mais
l’idéal ne suffit pas.
Dimension particulière : qu’est-ceg

qui est possible aujourd’hui dans
telle situation, dans telle société ? On
élabore des règles pour mieux vivre
ensemble, les lois s’élaborent après
coup pour éclairer la conscience (le
législateur, l’Eglise). Les lois sont
faites par les hommes, et donc il peut
y avoir des erreurs scientifiques ou

des pressions.
Dimension singulière : elle tientg

compte de l’unicité de chaque per-
sonne et de chaque situation.
C’est une invitation à ne pas univer-

saliser les solutions, en sachant que les
errances font partie de l’être humain,
qu’il ya des conflits, des normes, des
compromis.

Conclusion
Si on veut faire de l’accompagne-

ment dans l’éthique, l’essentiel est la
patience car elle tient compte des im-
perfections de nos conduites afin de
mieux les parfaire. Tenons toujours
compte aussi des relations car nous
sommes des êtres de relation. Et consi-
dérons les trois dimensions de l’éthique
pour réaliser notre destinée dans
l’amour. Tel est le message que le Christ
nous a proposé il y a deux mille ans et
qui est toujours d’une grande actua-
lité pour nous.

r Père Philippe Cochinaux, o.p.
L’Ethique, Fidélité, coll. «  Que penser

de… ?  » , 2008.
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LE CHRISTIANISME EST-IL
ENCORE CRÉDIBLE ?

A l’invitation
des END des
secteurs de
Marche, Ciney,
Rochefort,
Beauraing, Di-
nant, le père
Dominique Collin, o.p. est venu à Ro-
chefort en novembre 2011 donner
une conférence à laquelle de nom-
breux équipiers étaient présents.

Oui, le christianisme est crédible. 
Mais non seulement la respon-

sabilité de l’Eglise est engagée mais
notre responsabilité à nous tous qui
nous disons chrétiens.

Pour être crédible, il doit avoir un
rapport avec la vie. C’est un enjeu de
vie : quelque chose qui nous engage à
vivre et pas une garantie sur la mort.

Si l’Eglise par ses actes et ses décla-
rations n’est pas en rupture avec le mes-
sage évangélique.

Si nous croyons au christianisme et
qu’il fait sens dans notre vie. Est-ce une
force intérieure ou un simple vernis ?

Si l’Eglise mise d’abord sur les adultes
qui doivent être portés par l’Evangile.

S’il ne se cantonne pas à être une
simple doctrine comme d’autres doc-
trines en –isme, mais une parole vive
qui implique, interpelle, guérit, trans-
forme, déplace. La question prime sur
la réponse. Souvent, Jésus répond à
une question par une question.

Si chaque chrétien devient un lecteur
attentif, ce qui suppose un travail per-
sonnel, une responsabilisation dans
l’interprétation menant à un échange
avec d’autres.

S’il éveille d’abord l’humain en
l’homme et s’il se vérifie dans l’humain.

Si l’on voit que par son ouverture
d’esprit, le Christ ne moralise pas, ne
conditionne pas, ne culpabilise pas.

Si l’on voit que l’Evangile nous mon -
tre qu’il y a des chemins plus intéres-
sants que d’autres, qu’il va aux racines
de ce qu’est l’être humain. C’est une
force de transformation qui va à la foi :
se déprendre pour être transformé par
la parole d’un autre.

Le christianisme ne doit-il pas deve-
nir christianité c’est-à-dire l’art de de-
venir comme le Christ.

Mettre sa vie en paraboles
Le mot parabole signifie « jeter à côté

de », semer mais pas dans la logique du
résultat.

Ce sont des histoires pour dire com-
ment une possibilité nouvelle est à por-
tée de main de chaque être humain.
Elles ne contiennent pas de vocabulaire
spécifiquement religieux, même pas le
mot Dieu.

Elles sont déstabilisantes, même
pour les apôtres, car elles nous amè-
nent à abandonner notre compréhen-
sion habituelle des choses.

Elles sont laissées à l’interprétation
de chacun, ce n’est pas une compré-
hension littérale.

Elles nous déplacent dans la logique
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du don et non du dû, ce qui ne corres-
pond pas à la logique habituelle de vie.

Elles nous guérissent de notre sclé-
rocardie qui est engourdissement du
cœur, cécité et surdité car nous avons
des yeux pour voir et nous ne voyons
pas le réel tel qu’il nous est donné, des
oreilles pour entendre et nous n’enten-
dons que le ronron permanent de notre
bruit intérieur.

L’Évangile devient une parole qui se
vérifie en vous faisant déplacer dans la
vie pour plus de fécondité. Si l’Évangile
se vérifie, c’est que c’est une parole de
vérité, donc, c’est que l’Évangile, quoi -
que les contrefaçons chrétiennes et les
nôtres lui font subir, est une parole vive,
une source extraordinaire adaptée à
l’humain dans un langage non religieux
qui devient facteur et vecteur de la pos-
sibilité de changer le monde à com-
mencer par son cœur. Et si cette parole
parle si bien de l’humain que je suis ap-
pelé à vivre et à être, c’est que donc
l’Évangile est une force qui n’a rien
perdu de son sel et que c’est cette trans-
formation-là qui devient la seule chose
à transmettre aux générations qui nous
suivent. Ce n’est pas leur transmettre
un message, c’est leur montrer en quoi
une parole vive nous a rendus plus vi-
vants que morts.

Notes communiquées par un
aimable participant de Carlsbourg

LES E.N.D. DANS LE MONDE

Pourquoi le Rassemblement inter-
national 2012 a-t-il lieu au Brésil ?

C’est effectivement bien loin pour
les Belges et les Européens. Mais c’est
relativement proche pour les plus de
44 000 équipiers Notre-Dame brési-
liens, la plus importante communauté
END au monde.

Lors des deux derniers rassemble-
ments (Compostelle et Lourdes), des
milliers de Brésiliens avaient cassé leur
tirelire pour traverser l’Atlantique et
nous rejoindre en Europe. A notre tour
de leur rendre visite, même si les Euro-
péens sont moins habitués aux grandes
distances.

7 800 équipiers sont attendus, de 50
pays différents, dont 22 Belges.

Quelle est la place de la Belgique
dans l’organisation internationale des
END ?

Par rapport à la population belge, les
END sont très bien implantées, surtout
si l’on tient seulement compte de la
partie francophone du pays. Au 1er jan-
vier 2012, nous étions 2 542 membres
dans 270 équipes, dont 197 en Wallo-
nie, 50 à Bruxelles et 23 équipes fran-
cophones en Flandres.

Notre projet de création d’équipes
flamandes progresse, grâce à la traduc-
tion de la Charte, par le père Jean De
Wulf, et du carnet de pilotage, par Ray-
mond Delmelle, que nous remercions
vivement pour le travail titanesque ef-
fectué dans l’ombre, mais avec assi-
duité. Quelques très dynamiques équi-
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piers gantois bilingues revoient les
textes pour coller au mieux au langage
actuel des jeunes flamands, distribuent
des dépliants flamands dans les évé-
nements d’Eglise en Flandres et ren-
contrent les évêques et prêtres fla-
mands.

Les END de Belgique font partie de
la Zone Centre Europe, dans laquelle
nous retrouvons 19 pays, dont la
France, le Luxembourg, la Suisse, l’Al-
lemagne, la Pologne, tous les pays de
l’est de l’Europe, le Liban et l’île Mau-
rice.

Les END sont présentes dans 78 pays
et leur nombre a augmenté de 6,7 %
les trois dernières années, surtout en
zone Amérique et Eurafrique.

44 % des équipiers sont de langue
portugaise, 26 % francophones et 14 %

hispanophones. Tous les documents
internationaux sont traduits en portu-
gais, français, espagnol, anglais et ita-
lien. Les réunions internationales se
font avec des traductions simultanées
dans ces langues.

Au niveau mondial, les équipes sont
réparties en quatre zones :

La zone Centre Europe : 2 777g

équipes dont 270 équipes en Bel-
gique et 2 127 équipes en France.
La zone Amérique : 4552 équipesg

dont 3 250 équipes au Brésil, 645
équipes aux Etats-Unis et 236
équipes en Colombie.
La zone Eurafrique : 3 295 équipesg

dont 922 équipes en Espagne, 868
équipes au Portugal, 731 équipes en
Italie, 229 équipes en Angola et 103
équipes au Togo.

La zone Eurasie : 398 équipesg

dont 135 équipes en Austra-
lie et 128 équipes en Grande-
Bretagne.

Au total, dans le monde,
nous avons 11 300 équipes
et 126 520 équipiers

rW. & D. Quaeyhaegens
Responsables nationaux
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Nous vous proposons comme chaque année une liste de thèmes d’étude.
Dans le souci de mieux répondre à vos attentes, nous présentons d’abord

des thèmes proposés par le Mouvement : une façon de vivre avec notre
équipe une réflexion proposée à tous les équipiers du monde, faisant ainsi
Eglise avec eux.

Vous trouverez quelques thèmes plus spécialement destinés aux aînés.
Nous présentons d’autres thèmes pour approfondir notre foi et l’Ecriture

Sainte.
Une dernière partie présente des livres proposés par des équipiers. Ces

livres sont proposés à la lecture et pas nécessairement destinés à être des
thèmes d’étude.

Nous avons besoin de vous pour enrichir chaque année cette liste.
Envoyez-nous vos réactions et vos suggestions, soit sur notre site inter-

actif, soit par courriel ou courrier postal.

Les thèmes proposés par le mouvement sont disponibles à la Maison
des Equipes.

Toutes vos commandes peuvent être effectuées directement sur le site,
par téléphone, par écrit ou par courriel à :

END-Belgique
12, rue André Fauchille

1150 BRUXELLES
Tél. : 02 770 38 94

end.bel@skynet.be
www.equipes-notre-dame.be

A votre envoi sera joint un bulletin de virement indiquant le montant
total à payer, frais de port inclus.

Les livres suggérés sont à acheter en librairie ou sur Internet.
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1re partie

1. THÈMES DES ÉQUIPES NOTRE-DAME
m 1.1. Chemin de la vie spirituelle en couple (sortira en septembre 2012

env.7,00 € – Ce thème pensé par l’ERI et réalisé par l’équipe satellite
« spiritualité conjugale » est une suite à « Oser l’Evangile » et conti-
nue l’expérience vécue à Brasilia. Nous sommes appelés, comme
personne et comme conjoint, à être toujours des chercheurs de
Dieu. Toujours : car celui qui est à la suite du Christ n’est pas celui
qui sait déjà, qui possède déjà, qui est déjà arrivé, mais plutôt celui
qui est appelé chaque jour à la recherche de Dieu et à renouveler
son amour. En 8 chapitres, nous partons de la certitude de sa pré-
sence à côté de nous, une présence qui se dévoile de diverses ma-
nières, parce que notre quotidien est l’endroit où nous pouvons
faire l’expérience de Dieu.

m 1.2. « Va, et toi aussi, fais de même », thème préparatoire au Rassem-
blement Brasilia 2012, 7,00 € – Le mouvement invite tous les équi-
piers du monde à choisir le même thème d’étude dans un esprit
d’unité, de partage et de fraternité, vers l’objectif commun qui nous
réunira à Brasilia.
La parabole du Bon Samaritain (Luc 10, 30-37) en est le fil rouge.
Ce texte nous fait entrer peu à peu dans la réflexion qui nous de-
mande de répondre avec espoir et courage à l’exhortation : «  Oser
l’évangile !  »
Tous les chapitres suivent le même schéma :
- Ecouter et Réfléchir = se mettre avant tout à l’écoute attentive de
la Parole de Dieu.
- Voir = élargir son regard et le poser sur la réalité du monde et de
l’histoire actuelle.
- Evaluer = non pas juger mais comprendre et réaliser une cohé-
rence entre notre foi et notre vie.
- Agir = Quels sont les gestes qui peuvent donner vie à nos choix ?
- Partager = en couple et en équipe, nous sommes invités sur le che-
min d’une authentique conversion.

m 1.3. Vie et discernement, père Tommy Scholtes, s.j. 5,00 € – Etre
croyant, qu’est-ce que cela implique dans la conduite de sa vie ? Est-
ce que ma foi me dicte des attitudes à adopter, des décisions à
prendre ? Comment faire pour y voir clair, comment faire pour dis-

C
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cerner ? Face aux multiples petits choix de la vie
quotidienne, ou bien face à des choix plus im-
portants qui peuvent donner une nouvelle
orientation à ma vie, est-ce que le Christ a quel -
que chose à me dire, à me conseiller ? Comment
faire pour l’écouter et l’entendre ?
Quelques pistes de réflexion :
- Le temps dont nous disposons
- Le travail, la profession
- L’éducation des enfants
- Les loisirs, les vacances, les engagements
- L’argent
- Faire face à des situations difficiles

m 1.4. Lecture des Actes des Apôtres, père Bernard Rey, o.p. (2009) 7,00 €
– Chaque chrétien, cha que couple chrétien, chaque communauté
chré tienne ne doit pas garder pour soi la Bonne Nouvelle de Jésus
Christ. Soutenus par l’Esprit Saint, nous sommes appelés à témoi-
gner du Christ auprès de tous ceux que nous rencontrons sur notre
route. Cette prise de con science, cette mise en route, cet élan que
les premiers chrétiens ont vécu nous sont racontés dans les Actes
des Apôtres. C’est le don de l’Esprit qui permet aux disciples de Jé-
sus, d’hier et d’aujourd’hui, de se rassembler pour en vivre et pour-
suivre son œuvre.

m 1.5. Le mariage, un sacrement pour la route
(2008) 5,00 € – Basé sur le discours que Paul VI
prononça devant un rassemblement d’équipiers
en 1970 à Rome, et complété par des commen-
taires du père Caffarel, ce thème composé par
les Equipes Notre-Dame de la région France –
Suisse – Luxembourg est un petit chef-d’œuvre
de simplicité et de concision.
Ce discours du pape Paul VI est d’une actualité
totale. Il nous aide à revisiter les fondements du sacrement de ma-
riage. Les commentaires du père Caffarel expriment l’essentiel de
la pensée du fondateur des Equipes.

m 1.6. L’Evangile selon saint Luc, père Bernard Rey, o.p. (2008) 6,00 €  –
C’est le plus long des Evan giles et il forme le premier tome d’une
œuvre qui se prolonge avec les Actes des Apôtres. Luc y fait l’histoire
du christianisme naissant. En mariant les dimensions historiques,
théologiques et catéchétiques de son Evangile, Luc manifeste qu’il
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désire rencontrer les lecteurs dans la pratique
de leur foi et les rejoindre sur leur propre che-
min.
Les huit réunions ne permettent pas d’étudier
cet Evangile en entier mais en privilégiant les
apports propres à Luc, elles abordent huit sujets
principaux.

m 1.7. L’Equipe, communauté chrétienne (2007)
5,00 € – ème de base des END. Faire équipe
est une chance et est une tâche. Chaque équipe
est une petite communauté où chacun trouve
sa place, où la prière, l’échange, l’entraide jouent
à plein dans un climat d’amitié fraternelle. Les
couples enracinés dans cette communauté chré-
tienne peuvent alors être mieux présents au
monde dans lequel ils vivent.

m 1.8. Père Caffarel, prophète du mariage (2009) 6,00
€ – Par une sélection de quelques-uns de ses
écrits, ce thème présente le fondateur des END et souhaite faire
connaître l’homme, Henri Caffarel, qui a vécu, le regard toujours
tourné vers Dieu, tout en ne détournant pas son regard des
hommes. Il a vécu sa vocation de prêtre en croyant en la force de
l’amour sacramentel entre un homme et une femme. Il cherchait
Dieu en chaque personne. Son message continue aujourd’hui grâce
aux milliers de prêtres et de couples qui font partie des END dans
le monde.

m 1.9. Magnificat, père Bernard Olivier (mise à jour 2003) 8,00 € – Le
Magnificat a été, depuis l’origine, la prière des Equipes Notre-Dame.
Ce thème est proposé en quatre réunions soit pour compléter une
année, soit pour approfondir le Magnificat en une année en dédou-
blant chaque chapitre pour le traiter en deux réu nions.

2. THÈMES POUR LES AÎNÉS
m 2.1. Un grand amour m’attend (1998) 7,00 € – C’est pour nos équipiers

aînés que ce thème a été créé, avec l’aide de quelques-uns d’entre
eux, dont un conseiller spirituel, un médecin et un psychologue. Il
pourra aussi être proposé à nos parents et amis de grand âge. Dans
une optique sereine, éclairée par la lumière de l’Evangile, les diffé-
rents aspects de cette période de la vie sont abordés.

E
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m 2.2. La souffrance, la vieillesse et la mort (proposé par l’équipe de Wa-
terloo, 2006) – L’équipe, fondée en 1961, a consacré beaucoup de
temps à échanger en profondeur sur les problèmes liés à l’âge : la
vieillesse, la maladie et la mort. A partir du livre de Job, réflexion
dans le concret de la vie sur base de documents, de livres et de ques-
tions rédigées par plusieurs membres, dans le but d’aider d’autres
équipes à prendre ce thème, difficile mais très fondamental. Des
questions personnelles et une courte bibliographie complètent le
texte.

Deux propositions de lecture sur le même sujet :

m 2.3. La vieillesse, un émerveillement, Guy Gilbert (Philippe Rey, 2011)
– C’est ouvrir les yeux et les oreilles à tout ce que la vie apporte de
magie et d’émerveillement, c’est offrir un regard d’espérance. Elle
est une grâce à vivre, elle possède la sagesse et la sérénité des ans
écoulés, elle donnera une force intérieure qui est bien plus impor-
tante que celle des muscles… Quelques recommandations pour
vivre avec bonheur le dernier âge de la vie.

m 2.4. Vieillir et se réaliser pleinement, Joan Chittister (Bellarmin, 2009) –
S’inspirant de faits vécus, cette moniale bénédictine aborde de front
ce que signifie vieillir, être plus vieux, devenir un aîné dans la so-
ciété. Elle le fait à partir de thèmes comme la solitude, la nostalgie,
les souvenirs, le temps qui passe ou les croyances religieuses. Bien
connue pour son franc-parler, elle montre que l’âge ne fait pas obs-
tacle à la force d’attraction de la vie. Vivre n’est pas que subsister.
Vivre, c’est se réaliser pleinement à tout âge.

3. THÈMES « ÉCRITURE SAINTE » ET APPROFONDISSEMENT DE LA FOI
Ces livres peuvent être utilisés par les équipiers comme thèmes d’étude

mais ne contiennent pas de guide de lecture, ni de questions pour vous aider
dans votre réflexion.

m 3.1. Mettre sa vie en paraboles, Dominique Collin,
o.p. (Fidélité, 2010) – Quand il parlait de la pré-
sence du Royaume de Dieu aux foules, Jésus de
Nazareth racontait des histoires tirées du travail
de la nature ou de l’activité humaine. Ces para-
boles fonctionnent comme des énigmes à dé-
chiffrer, offrant au lecteur la possibilité de les
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interpréter en redécouvrant des lieux de croissance et d’humanisa-
tion.
De plus, les paraboles ne parlent pas de Dieu dans un langage théo-
logique mais dans celui de la vie. A l’heure où l’Église se préoccupe
de la transmission de la foi dans un monde sécularisé, le langage
parabolique offre une surprenante actualité.

m 3.2. Fragments de bonheur. Homélies pour les di-
manches de l’année C. Préface de Timothy Rad-
cliffe, Philippe Cochinaux, o.p. (Fidélité, 2006).

m 3.2 bis. Promesses de bonheur. Homélies pour les
dimanches de l’année A. Préface de Timothy
Radcliffe, Philippe Cochinaux, o.p. (Fidélité,
2007) – L’Evangile ne nous fournit pas une
somme de données sur Dieu mais nous invite
à considérer le monde, les autres et soi-même
d’une manière nouvelle. Il se garde de nous dire ce qu’il nous revient
de faire. Comme Jésus dans les Evangiles, il pose des questions et
dit : « A toi de jouer ! » A nous de décider ou pas d’empoigner la joie
et la liberté que Dieu nous donne en cadeau.

m 3.3. Un sentier dans le jardin. Saveurs d’Evangile, José Reding (Lumen
Vitae, 2012) – Dans cet ouvrage, ce théologien du diocèse de Namur
désire rendre accessibles les Ecritures afin qu’elles nous livrent des
surprises de joie au cœur de notre temps.

m 3.4. Apprendre à lire la Bible, Charles Delhez, s.j.
et Jean Radermakers, s.j. (Fidélité, 2008) – C’est
avec une simplicité d’accès et beaucoup de pé-
dagogie que les auteurs nous aident à décoder
la Bible. Afin de permettre à chacun de s’y plon-
ger, en tenant compte de notre compréhension
moderne, les auteurs nous rappellent d’abord
l’histoire biblique, puis nous proposent une re-
lecture croyante de la Bible. Ensuite, ils parcou-
rent le Premier et le Nouveau Testament en dé-
crivant les différents genres littéraires,
expliquant la manière de les lire et analysant
l’un ou l’autre texte clé.

m 3.5. L’essentiel du christianisme, Charles Delhez
(Fidélité, 2011) – Ce livre veut embrasser la
proposition chrétienne d’un seul regard pour
pouvoir en découvrir toute la cohérence. Dire
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la foi chrétienne avec les mots d’aujourd’hui. Un cheminement de
16 chapitres illustrés par 122 textes d’auteurs contemporains, théo-
logiens, philosophes et écrivains.

m 3.6. Les Evangiles des parents, Olivier Le Gendre (Anne Sigier, 2004)
– L’Évangile a quelque chose de précis à dire aux parents ; il les ac-
compagne dans leurs joies, leurs peines et leurs soucis. Les paroles
de Jésus peuvent transformer le regard que nous portons sur nos
enfants et sur nous-mêmes, il nous installe à notre juste place. Dans
l’Évangile comme dans l’éducation, c’est le petit qui a la priorité,
c’est l’autorité qui est un service, c’est le pardon qui l’emporte sur
la prétendue justice.
La concordance entre les valeurs de l’éducation et celles de l’Évan-
gile nous introduit dans un mystère lumineux : notre rôle de parents
est un rôle évangélique qui nous confère une tonifiante dignité.

m 3.7. Paul de Tarse. Un homme aux prises avec Dieu,
Daniel Marguerat (Ed. du Moulin, 2008, 109 p.)
– Au départ de thèmes précis, comme l’anti-
 féminisme de Paul ou son esprit doctrinaire,
Daniel Marguerat, professeur à l’Université de
Lausanne, nous donne un accès direct à œuvre
fondatrice de Paul. Que serait devenu le chris-
tianisme sans le génie de Paul à formuler les vé-
rités fondamentales de la foi nouvelle ? Paul a
été ce passeur par qui la Parole est parvenue au monde. Ouvrage
accessible à tous.

m 3.8. Le Royaume révélé « aux petits », Eloi Leclerc (DDB, 2009) – Qui
sont ces petits à qui Jésus, dans l’Evangile, promet de révéler les se-
crets du Royaume ? Et quel est ce Royaume de Dieu, annoncé par
les Prophètes et tant attendu par le peuple juif ? Tout en faisant de
la venue du Royaume le thème central de sa prédication, Jésus se
démarque nettement de tout messianisme temporel et politique.
Le Royaume qu’il annonce est sans éclat aux yeux du monde. On
ne le découvre qu’au prix d’une profonde conversion intérieure.
Pour y parvenir, il faut naître de l’Esprit.

m 3.9. Lecture en communauté de l’Evangile de Matthieu, Luis Martinez
(Lumen Vitae, 2011, 124 p.) – « Je suis avec vous jusqu’à la fin des
temps ». Ce parcours propose une lecture de l’Evangile de Matthieu
à partir de la vie pour accueillir aujourd’hui la présence du Seigneur.

m 3.10. Luc, un Evangile en pastorale. Commencements, Philippe Bacq
(Lumen Vitae, 2011, 158 p.) – Ce livre désire faire sentir les trois
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premiers chapitres de saint Luc comme des pages qui éveillent en
nous des sources d’humanité. On écoute la parole comme on
s’abreuve à une source vive. L’ouvrage aborde les questions théo-
logiques et pastorales relatives à l’Evangile de l’enfance de Jésus.

2e partie

4. PROPOSITIONS DE LECTURE REÇUES DES ÉQUIPIERS
m 4.1. Croire quand même, Joseph Moingt (Temps Pré-

sent, 2010) – Fuite des fidèles, dissensions in-
ternes, tarissement du clergé, conflits d’autorité,
méfiance envers la science théologique et bi-
blique, remises en ordre et mesures de restaura-
tion, rapports distendus entre Rome, les Eglises
locales et les communautés de fidèles. Telles sont
les questions vitales qui seront agitées dans ce
livre. Questions périlleuses, parce qu’elles mettent
en cause des structures organiques, questions surtout troublantes
pour la foi de notre temps. Beaucoup de fidèles s’interrogent sur
leur manière de lutter pour garder une foi vivante en restant fidèles
à l’Eglise et à leurs propres exigences de vérité. « Croire quand
même » exprime un message de compréhension et d’encourage-
ment.

m 4.2. Pourquoi je ne crois pas à la faillite du christianisme, Eric de Beu-
kelaer (Nouvelle Cité, 2009) — Le christianisme offre-t-il un bon
produit à nos contemporains ? Une relecture dynamique et pers-
picace des fondamentaux de l’Eglise : la personne de Jésus, la foi, la
démarche spirituelle, la vie ecclésiale, l’impact social du christia-
nisme et son avenir dans un monde où la concurrence religieuse
est forte. Au plus près de l’actualité d’aujourd’hui.

m 4.3. Vers une Eglise de la confiance, Albert Rouet
(Bayard, 2011) – Regards croisés sur la vie des
communautés locales. Autour de quatre mots
clés : proximité, responsabilité, dignité, crois-
sance, le livre propose à chacun de comprendre
ce qu’il apporte à la vie de l’Eglise et de prendre
conscience de ce qu’il en reçoit. Les co-auteurs
sont tous des jeunes laïcs engagés en Eglise, par-
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ticipants et responsables de communautés locales, enseignants, ca-
téchistes, cadres. Pour Mgr Rouet, l’Eglise doit apprendre à confier
de véritables responsabilités à chaque baptisé. Il y va de la dignité
reconnue aux autres et de l’avenir même de l’Eglise dans notre cul-
ture et notre société.

m 4.4. Foi chrétienne no 19. Quelle transmission ? collectif (Lumen Vitae,
2009) – Comment poser aujourd’hui la question de la transmission
de la foi alors qu’il s’agit de proposer la foi et pas seulement de gar-
der vivantes des pratiques reçues en héritage. Plusieurs auteurs met-
tent en lumière divers aspects humains, théologiques et pastoraux
de la transmission.

m 4.5. Jésus non-violent. Nouvelle lecture de l’Evangile de Marc, Benoît
& Ariane iran (Fidélité)
Tome 1 : Changer notre regard (2010) – Jésus nous apprend à vivre
notre violence et à développer notre non-vio-
lence. Les lecteurs découvriront que cet Evangile
les engage à sortir de la violence et leur offre une
aide efficace pour améliorer les relations.
Tome 2 : Traverser nos peurs (2011) – Les auteurs
nous aident à mieux comprendre la vraie signifi-
cation de la personne et de la mission de Jésus, et
en quoi il a été un vrai non-violent avant la lettre.

m 4.6. Croire en un Dieu trinitaire, Ignace Berten (Fi-
délité, 2008) – Ce livre repose sur la conviction
profonde que ce qui se dit ou cherche à se dire
dans le mot « Trinité » est porteur de sens en lien
avec notre expérience et notre existence. Il
cherche à répondre aux questions : Si nous disons
croire que Dieu est Père, Fils et Esprit, quel sens
cela a-t-il pour nous ? Que disons-nous ainsi de
Dieu ? Que disons-nous de nous-mêmes, de notre existence dans
le monde présent ?

m 4.7. L’invincible espérance, Christian de Chergé (Bayard, 2010) – Ce
livre présenté par Bruno Chenu comprend des textes écrits entre
1974 et 1996 et nous amène à voir l’islam d’une toute autre manière
et à mieux comprendre « l’autre ». Le prieur de Tibhirine savait de
quoi il parlait et le vivait.

m 4.8. Les 10 commandements. Les lois du cœur, Joan Chittister (Bayard,
2009) – Cette moniale bénédictine nous livre un commentaire ins-
pirant à partir d’une formulation nouvelle des fameux « Dix com-
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mandements de Dieu » présentés par Moïse dans l’ancien testa-
ment. À partir d’exemples de la vie quotidienne, elle présente un
véritable chemin de croissance humaine et spirituelle, ouvert à toute
personne en quête de sens et d’authenticité. Avec simplicité et pé-
dagogie, elle invite à un profond renouvellement de la vie intérieure.

m 4.9. Pourquoi aller à l’église ? L’Eucharistie, Timothy Radcliffe (Cerf,
2009) – En clair, il s’agit d’aller à la messe. Pas à la manière d’une
« obligation dominicale » inculquée depuis l’enfance, mais parce
qu’il s’agit d’un cadeau — tout simplement ! Or, tout le monde sait
que ce n’est pas si simple. Mais les questions, voire les réponses, se
font lumineuses. L’Eucharistie est un don qui nous attend : le don
du corps et du sang du Christ, dont il serait tout de même « étrange
que nous ne souhaitions pas l’accepter » si nous croyons en Jésus.

m 4.10. Et si l’Eglise en revenait à l’Evangile ? José Da-
vin et Michel Salamolard (Fidélité, 2011) – Cer-
tains se disent croyants non pratiquants et se si-
tuent à distance de l’Eglise. D’autres se définissent
disciples et amis du Christ tout en n’adoptant pas
toutes les positions de l’Eglise. Les auteurs
s’adressent à tous, pour souligner les valeurs de
fraternité qui imprègnent leur vie, tout en leur
proposant des pistes pour aller de l’avant.

m 4.11. L’Esprit, espérance d’une Eglise en crise, Michel Rondet (Bayard,
2011) – Au cœur des bouleversements de notre monde, comment
accueillir ces interrogations en vérité et les vivre à la lumière de l’Es-
prit qui ne cesse d’accompagner son Église ? Il est Souffle divin qui
bouscule nos habitudes pour nous ouvrir à son dynamisme et nous
emporter dans sa nouveauté. Saurons-nous le reconnaître, là où
nous ne l’attendions pas ? Il est la source de notre espérance, il
conforte nos recherches et nous ouvre des horizons.

m 4.12. Etty Hillesum, témoin de Dieu dans l’abîme du
mal, Yves Bériault (Médiaspaul, 2011) – L’auteur,
dominicain, dégage l’essentiel de sa vie spirituelle,
pour la présenter aux non-initiés comme pour
éclairer ceux qui apprécient déjà ses écrits. Toute
personne peut trouver en elle une compagne sur
les chemins non balisés de l’aventure humaine et
de la découverte de Dieu.

m 4.13. Les pieds dans le bénitier, Anne Soupa et Christine Pedotti
(Presses de la Renaissance, 2011) – Une journaliste et une éditrice,
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fondatrices de la Conférence catholique des baptisés de France, dé-
noncent le système clérical et rappellent que l’Église doit être animée
et dirigée par tous les baptisés du Peuple de Dieu. Un ouvrage to-
nique et agréable, amusant et sérieux, de deux femmes qui veulent
renouveler l’Église en suscitant la conscience et la responsabilité de
tous les catholiques.

m 4.14. Ras le bol ou Paraboles, Jean Mossoux (Avant-
Propos, 2012) – Comment se faire une vie vrai-
ment réussie en suivant comme guide l’Evangile ?
Voilà un thème original pour un économiste pur,
déjà auteur de deux livres d’économie et d’un livre
sur la soif d’entreprendre (en collaboration avec
Alain Hubert). Ici, il s’agit d’une approche origi-
nale, un peu décoiffante, courageuse et emballante,
qui nous fait redécouvrir 15 chapitres de l’évangile de Matthieu sous
un angle pour le moins original.

***
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Etaient présents vingt-cinq jeunes 
couples avec cinquante enfants,

trois puéricultrices, six animateurs pour
les jeunes, trois prêtres, deux foyers pi-
lotes, un responsable de secteur, cinq
couples témoins, deux couples organi-
sateurs.

Nous avons particulièrement appré-
cié la présence de notre CS national, le
père Tommy Scholtes, des pères Michel
Hermans et Pierre Pirson, des couples
pilotes Bernard & Bénédicte Vinçotte et
Marc & Isabelle Piret et des responsables
de Verviers, Michel & Huberte Beckers.

Nous remercions vivement les té-
moins qui ont médité et partagé avec
une telle profondeur leur témoignage :
Paul & Myriam Moyson, Laurent & Ca-
rine Temmerman, Michel & Brigitte Si-
mons, Christophe & Gwenaëlle d’Alès
et Roland & Monique Pioge.

Témoignage
Notre équipe de Bruxelles n’a pas en-

core un an et pourtant nous avions déjà
très envie de nous joindre au week-end
organisé pour les équipes nouvelles les
10 et 11 mars à La Foresta (Louvain). A
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RETRAITE ÉQUIPES NOUVELLES
À LA FORESTA, LES 10 ET 11 MARS 2012
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notre arrivée, beaucoup de joie était
visible. Celle des organisateurs et celle
de retrouver les couples de notre
équipe et d’autres visages connus.

Sans attendre, un premier enseigne-
ment nous fut donné sur le sacrement
de mariage et la spiritualité conjugale.
Vivre notre spiritualité, c’est cultiver
notre amour, porter un regard positif
sur son conjoint qui doit ressentir qu’il
fait partie de notre projet de vie. C’est
donc entretenir les fondements de son
couple. Et aussi se donner des temps
de rencontre (« Plaisir de s’asseoir »)
avec l’autre et avec Dieu dans la prière
et dans l’Eucharistie. C’est finalement
établir dans son foyer une attitude de
dialogue. Quelle belle et enthousias-
mante mission de se dire que le couple
est le cœur battant de la foi dans le
monde !

Puis un témoignage sur les points
concrets d’effort a mis en lumière que
l’amour est toujours un risque, mais
que c’est en risquant qu’on devient vi-

vant et que les
équipes Notre
Dame — qui per-
mettent de se don-
ner le temps pré-
cieux du dialogue
— ont un rôle por-
teur pour tous leurs
équipiers.

Le père Tommy
Scholtes nous pré-
cisa ensuite que
vivre sa foi aujour-
d’hui requiert de

nous un grand dynamisme pour arriver
à être des témoins. C’est cela qui peut
changer le monde !

Une présentation du mouvement
nous a permis ensuite de comprendre
l’organisation nationale et internationale
des END. Toute cette première journée
fut également animée par des partages
en équipe brassée et par des chants avant
de vivre l’eucharistie tous ensemble.

Le dimanche, un témoignage sur
l’Eglise domestique est venu prolonger
les réflexions de la veille. Il nous fut rap-
pelé une parole de Jean-Paul II : « Le rôle
de la famille est d’humaniser notre
Eglise ». Et l’idée surgit que les équipes
END pourraient promouvoir les con tacts
entre les enfants des équipiers… A suivre.

Un dernier témoignage sur la prière
personnelle et en couple nous apprit
alors que la prière est à l’âme ce que la
pluie est à la terre. Mais comment s’y
prendre ? La réponse nous fut donnée
plus tard. « Prie ta vie et vis ta prière. »

Tommy nous engagea enfin à trou-

National
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ver notre style pour éduquer nos en-
fants spirituellement. Et oser parler de
la volonté de Dieu qui n’est que force
créatrice et Amour pour tous ! La tra-
jectoire de nos vies peut emprunter un
itinéraire plus large, celui d’un pèleri-
nage vers Dieu. Et cela commence déjà
par être un instrument de paix au sein
de sa famille.

Après la suite de la présentation du
mouvement, vint le temps de faire le
bilan de ce week-end. D’abord s’être
rendu compte que c’est le sacrement
de mariage qui nous unit tous dans nos
diversités et qu’il est le pilier pour aller
plus loin. Que le mouvement des
Equipes Notre Dame a mis en place des
outils et que ce sont les équipes qui ont
la responsabilité de ce qu’elles veulent
vivre ensemble. Nous retiendrons aussi
le plaisir de rencontrer d’autres équipes
et de partager avec elles.

Ce week-end fut finalement vécu par
beaucoup comme une opportunité de
créer du lien et du sens dans nos vies !

Nous adressons
un merci tout parti-
culier à Brigitte et
Hubert Wattelet
pour la préparation
du week-end, en
particulier pour que
nos enfants soient
bien encadrés et pris
en charge pour per-
mettre à chacun de
vivre des moments
intenses sans soucis.
Merci pour leur en-

thousiasme, l’animation de l’eucharistie
avec les enfants, les chants, la chaleur
de l’accueil, la bonne ambiance et leur
attention à chacun.

r Cédric & Savina Franck
au nom des équipes Bruxelles 228,

Namur 34, Habay1,
Saint-Ignace en BW, Verviers 21

National

ACCUEILLIS
AUPRÈS DU PÈRE

Eugène Delobel, Tournai 10g

Paul Ernalsteen, Liège 78g

Madeleine Leboutte, Tohogne 1g

Paul Dupont, Liège 40g

Père Gaëtan Van Volsem, CSg

Louvain-la-Neuve 10
Abbé Pierre Bovy, CS Liège 45g

André Molenberg, Bourg-Léopold 1g

Ginette Van Schepdael, Bruxelles E 54g

Denise Douxchamps, Bruxelles C 105g
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Evoquons d’abord de bons souve-
nirs : au cours de nos quarante ans

d’équipe nous avons eu pendant de
très longues années la visite annuelle
du même foyer de liaison. Il nous con -
nais sait très bien puisqu’après chaque
réunion nous lui envoyions un rapport
de réunion avec les petites nouvelles
familiales et un résumé des échanges
du thème. Ils étaient en quel que sorte
des oncles et tantes qui nous rendaient
visite amicalement. Rarement ils a -
vaient quelque chose à nous commu-
niquer à propos du Mouvement. Ils
nous écoutaient religieusement, sans
commentaires, et ils partageaient avec
nous notre thème, qu’ils avaient pré-
paré aussi pour l’occasion.

Jamais notre équipe n’a considéré
le foyer de liaison comme « l’œil de
Moscou », comme nous l’entendions
dans d’autres équipes. Mais il faut re-
connaître que nous étions un peu mal
à l’aise, un peu sur la défensive dans
nos partages. Par contre, pour l’occa-
sion, chaque couple avait particulière-
ment bien préparé le thème par écrit !

Quand nous avons accepté la res-
ponsabilité du secteur Brabant, il n’y
avait plus aucun foyer de liaison depuis
une quinzaine d’années, et donc plus
aucun contact avec les équipes. C’était
l’occasion d’adapter le service « foyer

de liaison »
au mode de
vie d’au-
jourd’hui.

Nos équi-
piers sont
déjà fort en-
gagés et ils
hésitent à
accepter un
nouvel en-
gagement lourd, qui prendrait trop de
leur temps. Certaines équipes de base
sont fort indépendantes et ne souhai-
tent pas avoir un « intrus » dans leur ré-
union mensuelle.

En allégeant le service, il est plus facile
pour un couple de l’accepter. En sup-
primant la visite à une réunion d’équipe,
nous mettons cette équipe à l’aise.

Mais que fait alors le « nouveau »
foyer de liaison ?

Il liaisonne, fait le lien avec quatre à
six équipes. En septembre il invite les
nouveaux responsables d’équipe à un
souper simple. La réunion se déroule
comme une réunion d’équipe normale.
A la place du thème, chacun partage
les joies et les soucis de son équipe. Une
entraide se crée entre les responsables
d’équipe, qui sont toujours du même
environnement géographique. Si né-
cessaire le foyer de liaison demandera
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de l’aide du secteur, par exemple pour
trouver un nouveau Conseiller Spirituel
ou un nouveau couple. Il transmettra
aussi au secteur les souhaits et soucis
de ses équipes. Cela aidera le secteur à
mieux répondre aux attentes des équi-
piers.

Grâce à cette réunion en début d’an-
née un lien d’amitié est créé et les
quelques autres contacts par mail au
cours de l’année seront grandement
facilités.

Depuis l’introduction du nouveau
foyer de liaison en Brabant, ce secteur
revit. Michel & Brigitte Simons, respon-
sables de secteur, forment équipe avec
leurs quatre foyers de liaison, qui eux
sont en contact avec les quatre à cinq
équipes de base, qu’ils liaisonnent.

Chaque équipe est écoutée et éven-
tuellement aidée, sans pour autant être
surveillée ou jugée.

Vu le succès de ce « nouveau » foyer
de liaison, nous souhaitons vivement
l’introduire dans toute la Belgique, afin
d’améliorer le contact avec chaque
équipe belge, sans perturber sa vie et
sa réunion mensuelle.

Sur notre site, vous trouverez la
« fiche nationale Foyer de Liaison », à
côté des autres fiches, reprenant le ser-
vice de Responsable d’Equipe, de Res-
ponsable de Secteur et de Région ou
de Conseiller Spirituel.

rW. & D. Quaeyhaegens
Responsables nationaux

National
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Réunion des RS
Dimanche 30 septembre 2012, rue

Fauchille à Bruxelles.
Les responsables nationaux infor-

meront les Responsables de Secteur
des changements dans l’organisation
pratique des Equipes en Belgique et
verront avec eux comment améliorer
la communication entre les équipiers
dans les secteurs et les régions.

RivEspérance 2012
Les 2-3-4 novembre 2012 à Namur,

un grand rassemblement pour donner
un souffle nouveau au peuple de Dieu.

48 heures pour redécouvrir l’actua-g

lité du message évangélique.
48 heures pour réfléchir ensemble àg

la manière de vivre la foi aujourd’hui
et être signe d’espérance.
48 heures pour tisser des liens de so-g

lidarité entre tous les participants.
48 heures où chacun, qu’il vienneg

seul, en famille, en groupe, en com-
munauté ou en paroisse, sera ac-
cueilli.
Une initiative d’un groupe de chré-

tiens liés à la revue RiveDieu (éditions
Fidélité).

Tout le monde est le bienvenu : chré-
tiens engagés ou distants, pratiquants
réguliers ou irréguliers. Un programme
varié permettra à chaque participant

d’être rejoint dans ses attentes et sa
sensibilité. Des grandes conférences
alterneront avec des temps de prière
et d’intériorité ; des ateliers d’expression
voisineront avec des débats. Une très
large place sera faite aux enfants, aux
jeunes et aux familles, des activités spé-
cifiques leur étant destinées.

Les Equipes Notre-Dame invitent
tous les équipiers de Belgique à parti-
ciper à ces rencontres et animeront plus
particulièrement un des ateliers le sa-
medi après-midi.

Vous trouverez toutes les informa-
tions dans La Lettre de septembre
2012.

National
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ET VIE DU MOUVEMENT
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Chercher et découvrir ensemble
Il y a trois ans, l’Equipe Responsable

Internationale des END avait chargé
une équipe (qu’on appelle « équipe sa-
tellite ») constituée d’un conseiller spi-
rituel et de quatre couples de différents
pays (Colombie, Brésil, Portugal et Bel-
gique) de jeter les bases d’une réflexion
approfondie sur la spiritualité conju-
gale. Puis, à partir d’un premier docu-
ment, élaborer un thème d’étude à pro-
poser à toutes les équipes du mouve-
ment après le grand rassemblement
de Brasilia.

Notre monde actuel est en pleine
ébullition. Il est complètement différent
de celui qu’ont connu les premiers
équipiers. Ce thème vous aidera, nous
l’espérons, à reconnaitre et à interpréter
l’évolution des aspirations et des be-
soins des femmes et des hommes d’au-
jourd’hui ; il vous aidera à découvrir plus
précisément chez les personnes de
chaque génération, leurs plus angois-
sants questionnements et leurs plus
profondes aspirations. Les meilleures
réponses à toutes ces questions, c’est
à nous à les découvrir et à les formuler.

Au sein de notre équipe de réflexion
nous avons estimé que nous devions
rester fidèles aux intuitions initiales du
mouvement et en garder la dynami -
que. Vous le constaterez rapidement,

ce thème proposé n’est
pas un thème comme les
autres qui cherche à en-
seigner, il a été conçu
pour vous, pour être
comme une fenêtre à
ouvrir sur votre vie de couple, sur les
réalités de votre vie de famille, sur votre
propre histoire d’équipe. Nous vous in-
vitons à prendre le large, c’est vous qui
tiendrez la barre, nous ne vous don-
nons que quelques pistes de décou-
vertes. C’est un vrai chantier ouvert au
travail de votre équipe !

Se mettre au service de l’Eglise
La spiritualité conjugale ne s’acquiert

pas subitement sous un effet miracu-
leux. Elle ne s’acquiert pas non plus en
obéissant scrupuleusement à une
« règle » conduisant à la sainteté. Ce
n’est pas nous qui rendons Dieu pré-
sent et actif dans notre couple, dans
l’Eglise et dans le monde, par la seule
force de nos lectures et de nos efforts.
Comme le disait François d’Assise : « la
sainteté n’est pas un accomplissement
de soi, ni une plénitude qu’on se donne.
Elle est d’abord un vide que l’on ac-
cepte et que Dieu vient remplir dans la
mesure où l’on s’ouvre à sa plénitude.
Notre néant, s’il est accepté, devient
l’espace libre où Dieu peut encore créer.
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UN NOUVEAU THÈME SUR LA
SPIRITUALITÉ CONJUGALE
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Cette pureté ne s’obtient pas à la force
des poignets. »

Elle débute, bien sûr, par une phase
plus ou moins longue d’apprentissage.
Vous savez toutes et tous que l’initiation
à la pédagogie des END ne doit pas se
faire par l’imposition mais par la séduc-
tion. C’est dans un climat d’amitié et de
confiance par la prière, c’est dans le che-
minement de l’amour des conjoints
dans le concret du partage des décou-
vertes, des expériences de vie, par des
temps de prière en commun que se dé-
veloppe une authentique maturité chré-
tienne. Mais la spiritualité du cou ple ne
s’arrête pas à cette initiation. L’évolution
spirituelle du chrétien n’est pas passive.
Au contraire, elle est essentiellement
dynamique parce qu’elle répond à la vo-
lonté d‘un Dieu d’amour qui appelle
chacun à parvenir à la plénitude de vie
quel que soit l’âge de sa vie !

Etre des actifs dans le présent de son
époque

Des couples qui s’aiment, des fa-
milles dans lesquelles s’épanouissent
l’amour, le pardon, le dialogue et le par-
tage, voilà ce qui rend vivante et sédui-
sante l’image de Dieu dans notre
monde actuel. Le royaume de Dieu
n’est ni dans la tempête, ni dans le
tremblement de terre, ni dans le feu,
mais dans le souffle fragile, tout simple
et concret, presque secret, du témoi-
gnage d’une vie d’amour, de pardon
et de partage ! Le règne de Dieu est au
milieu de nous ! Il ne faut pas le cher-
cher ailleurs !

Alors voilà pourquoi ce nouveau
thème d’étude est un cadeau mer-
veilleux qui est offert par l’Equipe Res-
ponsable Internationale à chacun de
nous.

La spiritualité doit rester concrète-
ment incarnée dans notre histoire avec
les hommes et femmes qui nous en-
tourent. D’un point de vue chrétien, la
vie n’est pas seulement intérieure, faite
de culte et d’ascétisme. Notre vie est
également service à Dieu dans la fa-
mille, la profession et la cité. Il ne peut
y avoir deux vies parallèles : d’un côté
une vie dite spirituelle et, d’un autre
côté une vie de famille, de travail, de
rapports sociaux, d’engagements po-
litiques, d’activités culturelles.

Ce thème ne constitue en aucune fa-
çon un « traité complet » sur le sujet.
Peut-être contribuera-t-il à déblayer un
peu le terrain en vous apportant
quelques éléments de réflexion. Mais
ceux-ci mériteraient d’être approfondis
et surtout d’être clarifiés et enrichis.
Nous comptons sur vous tous !

Alors « Venez et voyez ! »

r Gabriel & Marie Peeters
Jodoigne 1

Ce thème a été illustré par un équipier du
Brabant wallon, Benoît Windal, que nous te-
nons à remercier tout spécialement, car il a
pu, avec toute sa sensibilité, son talent, sa
générosité et son humour transposer en
images évocatrices beaucoup de réalités de
notre vie de couple.

National
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ENSEMBLE VERS BRASILIA (suite)
10e Rassemblement international à Lourdes

Avec cet article se conclut notre voyage dans le temps pour rappeler tous
les rassemblements internationaux que le Mouvement a vécus.

Du 16 au 21 septembre 2006, nous étions
à Lourdes avec 8000 participants. On peut
remarquer que le thème de ce rassemble-
ment « END, Communautés vivantes de
couples, reflets de l’amour du Christ », a re-
pris la même ligne d’engagement mission-
naire dont découle la vocation de notre
Mouvement. Il s’agit d’un aspect que nous
ne devons jamais perdre de vue : les équipes
sont de véritables et authentiques cellules
de l’Église de Dieu.

La petite communauté formée par chaque équipe contient des éléments
capables de transformer les limites et les problèmes de chaque personne
et de chaque couple en de nouvelles opportunités inédites et inconnues.
En une marche harmonieuse qui va de l’idéal vers la réalité concrète,
l’équipe est une communauté de foi réunie, comme église, autour de Jésus.
Ces équipes vivent leur foi dans la petite histoire de chaque membre et
dans la grande histoire de l’humanité. C’est aussi une communauté qui
aime, qui est attentive aux besoins des autres et animée d’un amour qui
n’ignore pas les erreurs et les faiblesses mais qui est toujours prêt à par-
donner, à comprendre. Un amour à la recherche de l’indéfini et de l’infini.
Un amour qui cherche la vérité du cœur. Un amour qui se livre avec
confiance au dessein de Dieu le Père. Ce n’est que comme cela que nous
pourrons être reflets de l’amour de Dieu.

Et voici qu’arrive le Rassemblement International de Brasilia

Nous croyons qu’il va inaugurer une nouvelle étape pour le Mouve-
ment ! Pour la première fois, celui-ci sortira d’Europe pour se retrouver
au Brésil, un pays très aimé du père Caffarel et qui fut le premier à accueillir
son message en Amérique du Sud. Ce choix a été voulu par tous les couples
responsables des Régions et Super Régions et de l’ERI à la rencontre de
Rome en 2009. C’est un choix fort qui, bien que comportant des difficultés,
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exprime le sentiment général que le Mouvement des Equipes Notre-Dame
ne sera vraiment international qu’à partir du moment où il y aura un ras-
semblement hors Europe.

Le changement sera radical : il signifiera un changement d’habitudes, un
déracinement, un contact avec des réalités mal connues des Européens et
des autres parties du monde. Le Brésil est aujourd’hui la plus grande Super
Région du monde, aussi bien en nombre de couples qu’en nombre d’équipes.
Le dynamisme, la fidélité aux enseignements du père Caffarel, la manière
joyeuse et décontractée de nos frères du Brésil sont un cadeau précieux pour
tous. Dans la période actuelle où on n’entend parler que de problèmes, diffi-
cultés, doutes, fatigues, nous tous voulons être contaminés par cette joie et
désirons vivre ces moments avec le Brésil. Nous croyons que cette rencontre
pourra renouveler l’enthousiasme des équipiers du monde entier.

Le thème choisi, « Oser l’Evangile », exprime ce désir de se remettre en
question en faisant du choix des Equipes Notre-Dame, un choix fort et si-
gnificatif, un leitmotiv capable d’accompagner notre vie.

A Brasilia, il n’y a pas de cathédrale capable de nous accueillir tous, la ca-
thédrale de cette ville, en effet, ne peut contenir que mille personnes, mais
un rassemblement ne doit pas nécessairement se dérouler dans un endroit
sacré, parce que le lieu sacré est celui où les équipiers se trouvent réunis au
nom de Jésus. Nous sommes certains qu’à Brasilia, même si nous ne sommes
pas à l’intérieur d’un sanctuaire, nous serons capables de vivre ce rassem-
blement avec le même esprit de pèlerinage, de foi et de spiritualité qui a ca-
ractérisé jusqu’à maintenant chaque rencontre internationale des END.

Avant de conclure, nous désirons exprimer notre gratitude à Raimundo
& Cida Araujo, Super Régionaux du Brésil, qui nous accueilleront et à Ro-

berto & Graça Rocha qui avec
grande générosité et esprit de
service, ont accepté d’être les
coordinateurs de ce 11e Ras-
semblement. Avec eux, nous
n’oublions pas tous les couples
brésiliens, qui au long des ces
trois années se sont consacrés
entièrement à la réalisation de
cet événement.

Nous voudrions terminer en
plaçant ce prochain rassemble-
ment entre les bras maternels

Courrier ERI

Le sanctuaire national de Notre Dame Aparecida (dans l’Etat de Sao Paolo)
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de Marie, avec cette prière composée par Mgr Ricardo Dias Neto, CS décédé.
Cette prière exprime tout ce que nous avons dans le cœur dans l’attente de
ce rassemblement.

r L’Equipe Responsable Internationale

Courrier ERI

Ave Maria des Équipes

Ave Maria, Mère de bonté,
veille sur les familles

Donne-leur grâce et protection,
ta charité, la paix et l’espérance.

Qu’elles soient dans ce monde exemples d’humilité.
Mère, nous t’aimons, tu es notre modèle.
Mère, les équipes ne veulent que t’imiter :

accorde à chacune
d’être parfaite dans l’unité.
Protège le Mouvement
qui grandit chaque jour.

Qu’il ne connaisse pas les ténèbres, car ton regard est son guide ;
qu’il sache être Église et lumière dans le monde

et forme l’immense multitude de tous
en chemin vers Dieu le Père.

Notre Dame Aparecida, reine et patronne du Brésil

END Lettre 95  07/05/12  10:12  Page25



LES E.N.D. À L’ILE MAURICE

Au titre des nouvelles internationales, nous vous pro-
posons de découvrir aujourd’hui les Equipes

Notre-Dame en île Maurice. Gérard & Pascale Gouges,
Responsables Régionaux, nous font découvrir cette île si
attachante.

Présentation
L’Ile Maurice (Mauritius, en Anglais) est située au sud-ouest de l’Océan

Indien sur la côte est de Madagascar. Ile volcanique, elle couvre une su-
perficie de 1 865 km² et abrite une population de 1,3 millions d’habitants.
Depuis 1968, l’Ile Maurice est un pays indépendant et vit principalement
du sucre, du textile et du tourisme.

Un peu d’histoire
Au XVIIe siècle, les Hollandais découvrent l’île et la

baptisent Mauritius. Celle-ci est un point d’approvi-
sionnement en produits sur la route de l’Inde. C’est à
cette période que disparaît l’oiseau légendaire : le dodo,
qui dépourvu de la capacité de voler, est exterminé par
les marins en quête de viande fraîche.

En 1721, les français prennent possession de l’île et
la baptisent Ile de France. Les esclaves sont alors « importés » de Mada-
gascar et d’Afrique pour travailler dans les plantations sucrières. Le règne
français se termine par une bataille féroce avec les Britanniques en 1810.
Ces derniers restituent le nom Mauritius et règnent sur l’île pendant 158
ans (jusqu’à l’indépendance en 1968).

L’esclavage est aboli en 1835 et des laboureurs sont venus d’Inde pour
remplacer la main d’œuvre des esclaves dans les champs de cannes à sucre.
Il y a eu aussi plusieurs immigrations chinoises.
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Situation ethnique actuelle
La composition de la population

mauricienne d’aujourd’hui est donc
le reflet de 400 ans d’histoire. Les
descendants de colons anglais ou
français, d’esclaves africains ou
malgaches, de travailleurs indiens
ou commerçants chinois consti-
tuent la société mauricienne. Les
Indo-Mauriciens sont largement
majoritaires soit plus de 68 % de la population, dont 52 % d’hindous et 16 %
de musulmans. Les Créoles, descendants d’esclaves et à majorité catholique
(27 %), les Sino-Mauriciens (3 %) et les Franco-Mauriciens — blancs de
Maurice (2 %).

L’Eglise
C’est en 1841 que le père Jacques Désiré Laval, missionnaire français,

débarque à l’Ile Maurice. Il apporte un nouveau souffle à l’Eglise mauri-
cienne en catéchisant un groupe d’esclaves et en les formant pour qu’ils
l’aident à la mission. Le tombeau du père Laval est aujourd’hui un lieu vé-
néré où viennent se recueillir mauriciens de toutes religions. Lors de sa vi-
site en octobre 1989, le pape Jean Paul II s’adressera aux
mauriciens en ces termes : « Vous savez combien j’aime le
Père Laval. Je vous aime autant. Continuez à suivre son
chemin. » Le père Jacques Désiré Laval a été béatifié par le
pape Jean Paul II le 29 avril 1979.

Les Equipes Notre-Dame
Aujourd’hui, nous sommes 46 équipes dans trois secteurs. L’équipe na-

tionale se compose des foyers responsables de chaque secteur et de l’au-
mônier national. Nous nous rencontrons chaque mois et partageons les
joies et les difficultés encourues au niveau des différents secteurs.

Nous avons à cœur de voir naître de nouvelles équipes de jeunes couples.
Aujourd’hui, la carrière professionnelle et la vie sociale prennent beaucoup
de place et s’engager dans un mouvement d’Eglise est contraignant. Les
jeunes ont beaucoup de difficultés à vivre la Charte et préfèrent ne pas s’en-

Courrier ERI
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gager en équipe. Cette année, Tan-
dem a vu le jour et six équipes sont
actuellement en accompagnement.

Nous manquons de prêtres, mais
nos Conseillers Spirituels actuels
sont heureusement très fidèles et
ont à cœur l’accompagnement des
équipiers. Notre grande joie de-
meure la solidarité et l’amitié qui
règnent au sein de nos équipiers.
Nous avons cette chance d’une très grande collaboration entre nos prêtres
et les équipiers dans le service de l’Eglise.

r Hervé & Geneviève de Corn
ERI

Courrier ERI
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La contribution annuelle au Mouvement
Le Mouvement demande de verser l’équivalent d’une journée de revenus
pour chaque membre de l’équipe, par l’intermédiaire des Responsables d’équipe,
pendant le 1er trimestre de l’année calendrier, sur le compte des END, 1150
Bruxelles, IBAN BE86 0013 0507 2150, BIC GEBABEBB.

Votre contribution 2012 devra nous aider à construire un nouveau site
internet.
Il sera plus clair, plus facile d’utilisation, plus interactif, plus jeune…. un
plus pour les END belges qui souhaitent être plus visibles dans notre
Eglise actuelle, et particulièrement pour les jeunes couples mariés, qui
cherchent souvent à rejoindre un mouvement qui les soutienne et les
accompagne dans leurs engagements !
Nous savons que nous pouvons compter sur une contribution équitable
de chacun de vous !

L’équipe nationale des END Belgique

La Maison des Equipes

12, rue André Fauchille • 1150 Bruxelles
3 02 770 38 94

@ end.bel@skynet.be
www.equipes-notre-dame.be

Une permanence y est assurée
le mardi, de 10 h 00 à 15 h 00.

Vous pouvez laisser un message sur le répondeur téléphonique.

Equipe de rédaction de ce numéro : Anne-Marie Bombaerts, rédactrice en chef ; Guy & Suzanne
Daenen ; Alexandre & Marie-Claire Franck ; Jacques & Geneviève Hermans ; Anne-Michèle Lovens ;
William & Dominique Quaeyhaegens ; Tommy Scholtes, s.j.
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Quand Dieu parle
Notre alphabet n’est pas celui de Dieu…

Quand Dieu parle,
ce ne sont pas les cordes vocales qui vibrent.

Ce ne sont pas tes oreilles qui te font entendre cette voix !

Si Dieu veut me dire quelque chose,
il me le dit au point le plus profond,
le plus mystérieux de moi-même,

ce que nous appelons tantôt « cœur », tantôt « conscience ».

Dieu parle dans le réel, c’est là que nous devons l’écouter.

Il ne me dit pas avec les livres qu’il est beauté,
il me le fait voir dans un beau coucher de soleil,

dans un flamboiement de l’océan.

Il ne me dit pas qu’il est vie, fécondité,
il offre à mon regard un champ de blé mûr.

Il ne me dit pas que je ressusciterai,
il me fait voir le Christ ressuscité.

Il ne me dit pas qu’il pense à moi et qu’il m’aime,
il met dans mon cœur la charité qui est sa manière d’aimer.

Il ne me dit pas ce que je dois faire,
il fait surgir l’existence de ma conscience,

là où il se tient en permanence.

Ne cherchez pas Dieu loin de vous !
Cherchez-le en vous !

Restez immobile en sa présence.

Carlo Caretto
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